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REVUE SÉHËRALE DE L'ANNEE 1890 
C3«.aa.-toia.a de Tourooing 

JANVIER 
1. JLu débat de l'année, 11 n'est question que de l'in- 

nnensa; 7 Alfred Baptiste douanier à la gare est tamponné 
et grièvement Massé en sauvant un voyageur qui char 
cbàit à échapper à la visite; 8. Incendie du m iulin Catry 
à Maroq; 15. Alexandre Thery. Agé de78 ai«, tornb» dans 
le canal A Maroq. Retiré par le docteur (ilandier, il 
meurt au bout d'une demi-heure; 34. Mort de M. Oatteau- 
Destombes, adjoint a Roneej.  

FÉVRIER 
3. M. Balcaen, boulanger à Roubaix,  difparn  depuis 

âuelQBes jours, est retiré du canal où il était tombé acci- 
enteÛemevt ; 4. Adolphe Pau. de Mouveaux, est trouvé 

pendu ; 4 Le Oonstil municipal vote 40.000 fr. pour un 
{estival et 16.000 fr. pour une fête de gymnastique ; 8. 
Albert Jeannelte. 7 ans. se jette sur la voiture de M. 
Dobigif s et tombe raide moi t ; 15. Suicide pa ■ strangu- 
lation de Louis Tiberghien, au Flocon ; 32. Flore De- 
ry, t, 4 ans li3. de la Mar liera, est étouffée par un billon 
en baudruche qu'elle avait avalé accidentellement ; 3t. 
Enterrement civil de M. Capartpère; 34. M. Dalle, est 
réélu maire de Bousbecqnes. 

MARS 
1. M. De Haës est condamné à 4 ans de p ison et 100 

francs d'amende. Les jurés signent une   pétition pour 
que ia peine soit réduite à   3  ans; 10.   Camille Vande- 
moorieele. domestique chez M    Wagram   à  la  Croix 
Rouge est écrasé par la voiture de M. Courouble, far i 
nier; 11. M. François Pladys,  brigadier de douanes en 
retraite, tombe mort dans la rae Viueo-Chocqueel; 16 Vi- 
site non officielle du  nouveau Préfet.   M. vel-Durand; 
19 Pose de la première pierre de l'église de Bonducs. 

AVRIL 
1  Incendie, à  Haliuin, de la fabrique de chaises Van- 

denberghe; 7. Mort du gendarme Çador.x; 8. Formation 
du Oosnite Laioier, sous la présidence  do M.  Masurel- 
Jonglez-  8.   Incendie   du magasin   Vercainor,   rue des 
Poutrains; 14. Condamnation de Laby,   le funèbre   es 
croc à 1 an de prison; 12 Haliuin : incendie d'une meule 
de linde la valeur de 3,000 fr.; 16. Cid»vre d'un enfant, 
trouvé dans le fossô du cimetière du BUue-Séau; 20. As- 
sassinat de Mare-ssiux, a Roncq; 21.   PUi)ii ps Jeannellt- 
est tué a la filature Tiberghien. ru» da l'Aima   par tuito 
de la rupture du tourillon de la bieUfe; 25. A Moaveaux. 
Henri llchtraete, 16 ans li2,se tua en s'amusant avec uu 
revolver. 

MAI 
1 200 hommes de troupes arrivent s T. ursoirg ; 2. 

bande de 2.000 grévistes de Roubaix viennent manifester 
a Tourcoing ; 8. Des grévistes se rendent à Boncq .- 
graves excès dans cette corn i.uno ainsi qu'à Neuville ti 
rua de G and, à Tourcoing, un bataillon du 8} chasseurs 
arrive d'Amiens ; 4. Nombreuses réunions tenues par 
ouvriers et patrons ; 6. Jugement du Tr.bunaldo corn 
merce condamnant les couniers dans l'affaire, des Maga- 
sins généraux à paver à la Banque Joire lo 0,0 du 
montant de leurs estimations; 6 Incendie de la terme 
de la Beuvreque à Mouveaux ; 7. Nombreuses arresta- 
tions pour fans de grève ; 8. Ut prias du travail ; S. 
Victorioe Desurmont.àgée de 5sns, rue Beranger.tombe 
dans une citerne et se noie ; 8. Suicide à MouoCron de 
M   Charles M..  ; 10. Mort de M. Jonglez fils. 

il. Départ des deux escadrons du 1*5 etiasseurs à che- 
val- 14 Constatation au Toueitet de Wattreles, diin- 
portantea fraudas sur les farines: 17. Coudsinnations de 
15 grévistes de 6 mois à.3 ans; 18. Départ des dernier» 
soldats; 25 et 26. Festival. Lo succès est moins grand 
qu'on ne s'y attendait. 

JUIN 
Suicide   d'Aloïse Vandevifle, domestique à MKICO.: 11 

Suicide de Louis Louage, marchand de lait, rue duNoru 
12   Laïcisation   des écoles de   ailes   et m*t«<rr:e;lis   n 
Haliuin; 15. Suicide de Henri   Choerant.   tisserand, rue 
Saint-Roch; 15. La   fe.me  Desreumaux  à Boires, . si 
détruite par un incendie; 16. La femme Dieval Delm-ix 
a l'entrepôt, se pend à la porte de sa cave; 17.   l.t onlinv 
Devos 3 ans et demie, est  écrasée par une voilure   au 
Brun-Pain; 24. Mme Deec«mps. se tuf en lon.bant a un 
escalier. A la Manière;26. Gustave   Dillies, 81 ans, dis 
paru le 22 est retiré du canal &  Maicq ;  2i. Jules Des- 
«hamps,  0 ans,   se   tue   an dénichait des mwneaux a 
l'église Notre Dame de Lourdes. 

JUILLET 
4. Grand incendie au  peignage   Lorthiois; 7. Mort de 

M Alexandre Deltombe;   12.   Mort à Vichy de M. Her- 
baux-Tibeauts; 15. On s'aperçoit que la grosse clocha de 
Saint-Christophe  perd sa sonorité;   15.  Jules Bund, JS 
ans et Zulma Leclercq, 23 ans, sont trouvés noyés dan3 
le canal de Marcq. Ils   s'étaient attachés par les bras 
avant de se jeter à l'eau 31. Ce jour  devait avoir h-u 
l'adjudicatien   des travaux de la caserne des sapeurs- 
Domniers. Aueuae soumission n'a été déposée. 
*^ AOUT 

4 M F Lehoncq est nemmé chevalier de la Légion 
d'honneur et reçoit des félicitations de tous 1rs partis; 4 
■Le frère Halary de Bondues, est arrêté sur la denoncia 
tîon de deux gamins ; 7. Le général Annenkof visite 
Tourcoing : 14. Des maçons en démolissant une vu-iiie 
maison aux Orions. trouvent un vase en gré contenant 
27 écus de 6 livres à l'tffigie de Louis XV. 

2 t. 35. Grand concours de gymnastique; 27 Incendie 
à Marcq de la ferme Lerminei; 28. Suicide de Gaarles 
Vaxtherdekiste, tisserand, rue de Gand qui se pend * la 
tête de son lit, élevée d'un mètre a peine; 31. Festival 
du Blanc Seau suivi d'une tombola dont le produit,2.500 
flancs est distribué aux   pauvres   du  quartier,   grand 

Les demandes de billets devront être adressées jus 
qu'au 11 janvier 1801 aux «hefs des gares de résidence 
de* voyageurs désirant prendre part a l'excursion. Les 
chefs de gare leur donneront tous les renseignement? 
dont ils auront besoin et leur rente, ttront leurs billets 
en temps opportun contre paiement lu prix intégral du 
voyage. 

Pour tous renseignements complémentaires, s adres- 
ser à la Société des voyagea économiques. ICI. rue 
Momtmartre, à Paris. 

CHRONIQUE  COLOMBOPHILE 
Dimanche, 28 dôieinbréy'n. ' au lieu la 4e exposition 

partielle do pigeons voyageurs, au si ^ge de la société, le 
Pigeon Roubaisicn, établie chez M. Louis Doregnau- 
court. rue Inkermann. 

Les pigeons exposés appartenaient aux pigeonniers de 
MM. J. Dancoine, Jules Rocard et Qeorges Loof ; les 
visiteurs ont surtout remarqué ur.e mafeiffcrse série de 
pigeons écaillés du pigeonnier de M. Loof, ainsi qu'un 
superbe roux de M. Renard. 

Le pigeonnier de M. Dancoine a fait l'admiration pour 
ses superbes Bleus de race liégeoise. 

Dimanche, 4 janvier, 5e exposition partielle de pigeons 
voyageurs ; les exposants seront les suivants : Louis B6- 
ghin, 4e prix du grand concours national du 14 juillet, 
de la Fédération roubaisienne rt Louis Derégnau court, 
l'auréat   des concours 1889 et 1890. 

L'exposition s'ouvrira, de 9 heures du matin h 5 heu 
res du soir. 

— Dimanche, 4 janvier, 5e exposition de pigeons voya- 
geurs, chez M. Dénis Desfontainee. rue de Tourcoing. 
Les deux exposants sont Jules Babaax et AU e l Derk-q 
Ces {'pigeons seront l'objet d'une vi-silia de beaucoup 
d'amuu urs, car plusieurs d'entre eu:. o;it obtenu b<-au 
coup de prix. 

SEPTEMBRE 
7 Clément Planckaert, marchand de lait, est trouvé 

noyé sur la plage à Osteade; 21 Festival à la Croix- 
Ronge, dont la réussite est complète; 24. Suicidede J.-B 
B cabaretier, rue du Coeur Joyeux; 26. Tentative 
d'assassinat sur Mme veuve Cambier, rue du Château. 
Hanwel, l'un des deux malfaiteurs, a été condamne à 
perpétuité à la session de novembre; 28. Jubile de M. 
Plavoust. de 50 ans de professorat au collège; 29. La fille 
de M. Lamarque. âgée de 7 ans, est horriblement brû- 
lée à la fêle des AUumoirs et succombe après o* jours de 
souffrances, le 33 novembre. 

OCTOBRE 
4 Le fils d'un gendarme de Roubaix est blessé mor- 

tellement à la gare en faisant uns itaLCsuvre de wagons; 
12   Incendie au tissage Mathon et Dubrulle. 

15 M le préfet accompagne M. Dron dans une tour- 
née àHalluni. Bousbecques et Linselles ; lb. Charles 
Volt est enlevé par son tablier en manœuvrant des 
balles de laines, «n retombant, il est grièvement blessé 
et meurt S lendemain ; 21. M MsSueu-Becquet est 
trouvé le matin mort dans son lit. «rouve ie i»» NOVEMBRE 

5 Jubilé de M. le chanoine Peenaert, directeur depuis 
60 ans iwi monastère dfl Notre-Dame des-Anges ; 
J ■->-,v-r« u» »ol de'26 Pièces de drap au tissage Ma- 
i^et^)«brnui; 17, Pierre Laroso de Roubaix.âgé de 35 
1t.^aat taéeiTmettant en pUce un générateur dans un 
étobÛïaeSent de la rue de Guisnes ; 26. Louis Vaudel- 
t«me!dome«tiqne est trouvé noyé dans un fossé con- 
tenant à peine 0^0 cent, d'eau (à Bondues); 27. Jubette 
DÛrSn^eUe, femme Dalcspaal. âgée de 83 ans sujette ô 
des^taqnesd'épilepsie est trouvée morte de froid près 
de la ferma Florin, an Viroloia. . 

DÉCEMBRE 
4 Incendie dea éenries de M. Sasselange; 4. Réeep- 

tion enitouaiaste faite à Bondues au frère Halary, après 
Ï^S: 5. Le p*rq«et fait une descente à 
Tourcoing pour informer sur le vol des2C piècesid* 
«aana^an tissage Mathon el Dabrulle Le sieur p., qui 
avait été arrêté le 12 novembre et relâché le lendemain 
•aUncaTcére de nouveau; 14. Ou apprend que^M.M«»r;i 
pire, a donné sa démissien de vice président du bureau 

l^Lomîwér.. 45 mm. tombe d'an •*£*+ «eurt 
is lendemain; 19. M. Lehoucq. fermier, chem;n de ia 
Beuvreque à Marcq. est tué par un de ses chewaux; do. 
Incendie chez M. Jonglez, rue dea Anges. 

TrikiMl cenrectionacl de Lille 
Avuiience Au vendredi g janvier 1891 

Présidence de   Mr   FfïFï.  vice président 
■Bris de Clôture. ■— Mardi dernier, 

rf^ubaix, «'«et mis i injurier les eonse 
Sauvaient dans le débit de boisfcons des 

Charles P. de 

2^TAÙ lieu de se rendre aux bonnes raisons du c»ba- 
?eUer il a brisé les vitres. Le délit lui coûte d^ux mois 
d'emprisonnement et 55 francs d'amende, 

Ontraeea àtm agent. —Ce même jour, l'agent Lié- 
«ard 4 lourceing. a été injurié par un nomme Edouaid 
nnbrulle qui s'est laissé aller aussi envers lui S des 
violences. —  Le Tribunal lui  inflige  quinze jours de 

9T      a   dèUt de  chasaa,   Léonie CornU, de Tour- 
nât condamnée à cinquante francs d amende. 
*■■■w M' CoNroBiiK. 

COUR DAPFEL DE tOUtl 
L'ACHAT    DES     LAIXES      A     BUI ÎVOS-AVRES 

L'affaire, si on élagu'î lss détails, peut è'.ro risunc 
dans des termes ass z simples. 

M Hiini Pennequin, a'rcisn chel" t;i-tur '>ii cîasssur 
de MM, Lortbiois f.- res, avait étèck j4 à la î'iuta.c-.inine 
adjoint A M. Gustave Hermann.quan ). -•:•. 13S3, M . Fenx 
Lorthiois: connaissant son exp^rienc ; et s-s «•ap.icttés 
se l'attacha par un traité,pour l'envoysrà Bu:tios-Ayres 
an qualité d'ach'deur. 

CJ traité fat renouvelé le 39 uin 1^S*5 p.->,ir frji.s a;!- 
nces, et 1*. 2S s;p*enibre ISSi, po \r en i a i .uos eacoie, 
devant courir du 30 juin 1889 au 30 juin  1801. 

Les avantages faii3 à M. Peaneautu atèi-e.îit en aag- 
nu r.'ai.i. à cliiquo renouvellement d.i traité. Le d.-mi-r 
contrat iui aseorde, i\ titro d'appoUitcae: 11 ti\«s, 1,000 
f.ancs par mois de séjjnr en Aine Ique et 4.0J par ni^i-t 
ie séjour en L irope. Il élève * 20 00 va pari t'ans le* 
bénoices qui n'était que dû 10 OJô d'uprè3 le src >nd 
contrat. 

Les truites sti.iule it.siivant l'usaji^, qa* !<ss b'iièiices 
ou les pertes do chaque acnés aeroct.à concurrence soit 
de 10 soit de 20 o 'o, portés au compte de M. Pennequin 
qui, à l'expiration du temps pour lequel le cors t rat est 
p issé, pourra réclamer la balance dudit conapie.Les i e: t-s 
4'une annÔH se compensent avec les oénèlis. s d'unejautre 
et diminuent d'autant l'avoir revêtant A l'acheté r de 
laines, au bout du temps convenu. Mais si au bout de 
ce temps, l'ensemble des pertes déplissait l'ensemble des 
oérufices, M. Lorihiois n'aurait rien à réclamer à es 
Jtri.i-ir. 

Notons d'autres clauses réservant à M. Fétix Lor- 
thiois la direction des affaires. Le contrat de 1888 porte 
expressément que M. Pennequin dait suivre les ordres 
de cebù-ci et respecter ses limites ào prix. Cette der- 
nière stipulation est celle qu'invoque aujourd'hui le pei- 
gneur pour justifier sa demande reconvenlionneil'. 

M. Penntquin partit pour la campagne ce 1889-1890. 
II emportait son code télégraphique. La base d'achut 
adoptée étai. un rendementdt 36; 0,0. 

On corresponoit parle câble. Soutenant que ses indi- 
cations cie prix n'étaient pas observées, M. LVTihiois 
aurait télégraphié p >s mal de fois le mot cassonade qui 
se traduit ainsi : « Na dépassez pas mes limites, à peine 
de responsabilité.» 

Au retour de M. Pennequin eu France, son patron tt 
lui achetèrent à un arbitrage. M. Masure.l-Joiiultz fut 
choisi jour aibitr». M. Félix Lorth.ois rédigea les ques- 
tions {osées à ce dernier. Le questionnaire compre- 
nait, autre celles du procès actuel, une autre relative à 
un papiero monnaie. 

Sur cette dernière, l'arbitre admit la manière de voir 
du patron ae M. Pennequin. Il se décida, au contraire, 
en faveur de celui-ci, sur tous les Autres points. Il fut 
d'avis que M. Pennequin n'était peint convaincu d'avoir 
sciemment dépassé lis limites daprix d'une f.çon sensi- 
ble, ne pouvait être responsable dfs différences de ren 
dément, pouvait d'autant moins l'être que la campagne 
avait généralement donné des mécomptes, n'avait point 
enfin encouru la résiliation du contrat à ses torts. 

On aurait pu rendre  pur*inent et   simplement   cette- 
sentence arbitrale définitive et exécutoire, par le moyen 
que la loi prévoit en pareil cas. 

Mais voici que le procès s'engage. 
Dans ce procès, M. Pennequin reclame ie paiement d( 

ce qui lui revient par suite du contrat de 1886 et des 
10 0/0 que ce contrat lui accorde sur les bénéfices qu* 
font, dans leur ensemble, ressortir les trois anaèes se 
rapportante ce traité. La demanda principale tend tout 
au moins à l'allocation d'une provision. 

Par un volumineux jugement du 10 octobre dernier, le 
tribunal de commerce de Tourcoing fixe à 20,000 francs 
ceite provision qu'il prononce avej renvoi devant juge, 
pour établir quelle somme est exactement due à M. Pen- 
nequin, 

Il repousse, au contraire, la demande recor.vention- 
nelle de M. Lorthiois. En quoi consistait elle i 

Celui ci sollicitait et, devant la première chambre de 
la Cour à laqueil ; il dèfèro la décision des jnges consu- 
laires, sollicite encore, par la voix de-Me Allaert, la 
résiliation du contrat de 1888 et la ■ ondamnationdeson 
adversaire à 2^i.903 fr. Sa perte totale durant la campa- 
gne, » raison de ses opérations d'Amérique, serait,selon 
lui. de 900.0U0 fr. à un million. 

On ne saurait, fait observer M" Allaert, objecter que 
les pertes de. cette Campagne 1880 1890 ne peuvent être 
actuellement l'objet a'un calcul distinct, devant entrer 
dai s les éléments d'un corn te à régler feulement eu 
1894 sur l'ensemble des cinq années du traité qni seront 
ousceptibies de les compenser C'est à titre de domma 
ges-întéiêts que les 274.903 francs sont dès-à-présent, 
réclamé-, à titre de dommag-s-intérèts encour is par 
l'intimé à raison de ses fautes et de .'inobservation par 
lui des limites de prixfquilui furent assignies. 

Quant à la résolution du traité de 1888, elle n'est que 
la conséquence delà constatation do l'existence de fau 
tes. Elle mettra un terme à une situation dont M. Pen- 
nequin se prévaut maintenant pour solliciter et obtenir, 
le contrat subsistant toujours, des jugements successifs 
du tribunal de commerce qui condamnent M. Lorth.ois au 
paiement des mois d'sppointeinent. 

Me de Beaulieuqui ne veut pas de la résiliation aux 
torts de son client, répond à son confrère. 

Les limites de prix câblées sont modifiées par les éva 
lutions de rendement, et rien n'est plus difficile que 
d'apprécier à première vue, & Buenos-Ayrcs. des laines 
en tas et leur rendement futur. 1 /avocat de l'intime cite 
l'exemple d'une laine qui peignée, partie p:r M. Lor 
tbiois même, paitie au pe'.giiage Lamourette, aurait 
donné deux rendements sensiblement différents. 

C'est avec raison que le jugement dit notamment : 
« Que dans le commerce de laines, il est d'usage qu'un 

importateur établisse sa moyenne d"> prix de revient sut 
l'importance des marchés traités par son agent ou son 
correspondant en résidence au pays d'origine ; q l'en ce 
qui concerne les rapjro.U d'acheteur à la Plata avec le 
négociant son commettant, il faut, pour déterminer si 
un acheteur est resté au non dans les limites données 
par son commettant, rechercher la moyenne des taxes 
de rendement, moyenne qui doit être prise sur l'ensem- 
ble des achats sur des lots déterminés; 

» Qn'il faut faire observer que les achats de la laine à 
La Plata sont d'une appréciation diflicite, même pour 
l'acheteur le plus MbUMnj et le plus expérimenté ; que 
Lor'hiois savait parfaitement qui) «o tci'ipS 4*Ap£r&tions 
présentent toujours un résul'ut aléatoire...; 

» Que les taxes de rend»meut, pour les lai. es B enos 
Ayrts. os peuvent $tre appliquées d'une mai.iè e cons- 
tante. ; qu'au lavage i«n remarque d s variations assez 
considérables de rendement d'une an»iÉ,e sur nr.e autn 
année ; qu'il doit être fait observer que la tonte, di 
Buenos Ayres (année 1889 1890; an général n'a pas ré 
pondu aux espérances et aux taxes des acheteurs et a 
donné de grandes déceptions 

dans un bâtiment en construction à Laeken. 
L'ouvrier, victime de l'accident, chiigea un avocat de 

demander une indemnité i l'entrepreneur, el le tribunal 
lui alloua cinq mille francs do dommages-intérêts. 

C 'tte somme fut versée intégralement entre les mains 
de l'avocat; mais celui-ci garda le tout et n'en nemit pas 
un centimes au pauvre ouvrier. 

La justice est saisie ds cette scandaleuse affaire. 
TJn assassinat. - TT-- - JîU-:-'* fi''*, qu: tennif sente VT. 

Cale a Huy, a été Wou.ee ussaasinéo vtndiedi malin. 
Cinq personnes asphyxiées. — Ciuey, 2 janvier.— 

On se souvient de ia mort accidentelle de ce malheureux 
garde-champêtre Ooblet, de Ciney, tombé naguère d'un 
escalier de rhôtel de ville et tué sur ie coup. Il laissait 
une veuve eitrois enfants. Ceux ci viennent de périr tous 
les quatre. Voi.i les faits : 

a Ce malin, comme on ne voyait T ersonne dans la 
maison da la veuve Ooblet, des voisins pénétrèrent dans 
1* première pièce.qui était vide, puis montèrent A l'étage 
i'ù un terrifiant spectacle s'offrit à leur vue; la veuve, 
ses trois enfmts et le frère do la femme, qui logeait 
chez eux, étaient tous morts asphyxiés dans leurs 
lits. • l 

Pour se défendre contre les rigueurs de la tempéra 
ture, les malheureux avuU-i.t allumé du feu dai s leur 
chambre à coucher, puis avaient fermé la clef du 
poêle 1 

MM . les docteurs Belot et Colot, qui se sont immêdia- 
ment transportes sur les lieux, ont constaté que la n o.-t 
remontait a minuit pour les enfanta dont i'aii.é a douze 
ans, et à 2 heures du matin eiiviion pour les grandes 
personnes. 

Bruxelles. — A la réception du jour de l'An au pa- 
lais, le président de la Chambre s'adressant au roi, a dit 
que ta Chambre ne se laissera pas égarer par quelques 
uio pistes. 

lune ne faillira pas a sa tâche au moment où '.e labeur 
s'annonce comme devant être pénible. Elle ai portera t> 
sou œuvre la ferme indèp-ndauce qni convient aux man- 
îaiaires de la natio.i. 

i de Fer du Nord. le — Excursion sur 
•t~'ôr-aTdmla Méditerranée et dans toute VItalie — 
\t ZZLZx avec la Compagnie da chemin de fer dn Nord, 
P^^SSL^é^ParU àLyon et à la Méditerranée et 
t, nami «niée de chemins de fer italiens, la S ciété des 
^««-économiques mettra en marche au départ de 
T>a?2r lo 15 janvier prochain avec retour le 13 février 
iuivantl uni excarsion   en Italie, avec  l'itinéraire ci 

yj&LL Marseille Nice, Gêne, Pise, Florence. Rome, 
Na^/AMdneVLoreite (LaSanta Casa de N.-D. de 
Lorette)TAncone'   Boulogne,   Venise,   MiUn, Turin, 

^uiuirimmii comprend la visite de tons les monu- 
ments dés villes désignées dans l'itinéraire. 

Prix dn voyage an départ de Paris (P. L. M.) en Ire 
«J». - MO fr.^Be classe : 690 fr. 
^^    rérenant • 1* Lés MUets de   chemins de fer ,- 2» les 

i*îa compris) et séjour dans les principaux hôtels 
.._ JîM visitées • 3» les transports en omnibus et en 

»*-r-~aonr lesvisites des villes ; 4» les entrées dans 
\°m-Um^êaet monuments; 5« les guides et interprètes de 
',,*      idéi     orages économiques hté des Voyages économiques. 

■ il faciliter l'excursion visée ci-dessus aux voya 
■Irtanc de son réseau, la Compagnie du   chemin 
TtaNord mettra è leur disposition, en même tt u^ 

-    "«ta d'excursion des billets d'ailer et   retour s 
a# paris valables an 14 janvier au 14 février 

JB et comportant  une réduction da 40 0,0 
i pria ordiaaires «le deux billets simples. 

» Qu'il eut démontré par la tribunal que Pennequin 
s'eet dans l'ensemble, conformé aux ordres de Loithiois, 
c'est à-dire que' pennequin a ,jp;:eté sur les lia ites don 
nées par Lorthiois en élevant le prix d'achat ou et- 
abaissant ce prix,selon la tsx« qu'il pratiquait,rn tenant 
compte de la taxe de £6 o/o indiquée par Lorthiois. » 

L'affaire est en délilérè. 

VêtementB pour hommes toc t faits et sur mesure 
Voir  liaison A.. FjiVKJKK  tt   C't,   16-18, rue Neuve,   ULLli 

495Û8-2423 

Espjprres. —   Un accident de v 
après midi, vers quatre heures, un 

iture. — "Vendredi 
cheval attelé a   un 

tombereau vide et'appartenant à &. L» lièvre, marchand 
de charbons, se trouvait a proximité du canal an  Pont- 
d'Or, quand l'animal prit peur et s'emballa. 

Il renversa le domt stique,qui, heureusement, ne reçu) 
que de légère? cpntusioss, et paicourut environ cent 
uièti es à toute vitesse. Hur ie pont, le tumpett>3'>< s'ac- 
crocha, et le choc fut si violent qu'il vola en éclats.Une 
roue lut projetée a c nq mètres de distance. Plusieurs 
personnes se trouvaient sur le pont : elles n'ont heureu- 
reusement pas été atteintes. Le cheval a été arrêté, un 
pea plus loin, par do courageux citoyens. 

Ypres. -- Le roi vient  d'approuver la décision de la 
Déphtation permanente de Broges annulant les élections 
d'Ypres. Les nouvelles élections sont fixées au   12jau 
vier. 

Les recettes ordinaires 4e l'Etat pour 1891, 
sont évaluées à la fonioio de f.-. itllliUi.712,-10. d'après 
la loi contenant le budget des -voies et moyens quepubie 
le Moniteur. Cette- fouime représrnto en imfôis di- 
rects et indirects, 57 francs par tête d'habitant, en éva- 
luant la population «etuelle s ^ millions liAnua. 

Détournement de cinq mille francs par un avo- 
cat* — Il y a quelques mois,un grave accident an i van 

ETAT-CIVIb - S- CBAJ3 — /.«tici aiic-i. «* ...,,II«CII 
du 1er janvier. — Mario Verv£o rue Jacqunrt, 157. - Pierre 
légers, rae Lïelespae.l, -ît. — '.-ien.io Leoomta, rct du Luxem- 
bourg, 4. — Eugèaa PulcauX, ruo 1'u.iil 11.M I, 10. — ilario Vau- 
il^nliuesche, ru.., de Flandro, si. Va ri.) Oarp< ntitr, rue U;;m- 
eheiDuille. coï;r Dnquenne, *. Louie VaT*n<*ste, ruod'VrcoU, 
courJoyo, 23.       Léouard Sdynavu, rtttdM Lon^ues-llHies, d7. 
- lit-rtuaiae et Au gèle Uecoltigme s. jutaelles, IU4 d-: Cboiseul. 

tjrt, il allier, il. - Jeai.ne l:ngi:e tue liro-iot, ;:S. Vu t. — 
Mure Vnrveuue. rue des Lorgu.s-Haies, ith. - ilariï Lrgrand, 
chemin de la Ûakellerie. Melviua Tiberghien, rue Duc, 
co'ir Curpenlier, : 5. — Jeatne Dfizu, rue fulieruisnn, 70 — 
j«toli.6lfcti U.orietix, rue Rossini, 7 Jules Vacict* piitte, me 
C^dot. 119. — Maiio Oromb^a. vuo des Lioii^ues-Hbi^s, 219. — 
Pbilotuèae Legrand. rue de Oman, cour rlamencubrï, 17. - 
Klore Vaiitouriihoudt.. rue Vatican son, SS. - Marte Seveno, rue 
Oarbo, cour Tib^rghieu. 11. — César it Floiimond Vauuir.l- 
ieùi, jumeaux, rue do Launoy. cou,' Bouvier. 2. — François 
Verlrage»i, rue des Longm.s-Haics, 2i>. - ilarle et K'.ise Du 
r :nue, jntuellefr, rue de Y'Fpîdème, 2. — Gto ges Hr.caval, rue 
de Maubeuge, tort l^nridan. Kug-jno Oefoutaigoes, I16tel 
Dieu.—Elisa Alleyr-, Hùtet-Uieu - Pauline Duviafle, liùtel- 
Ui«u. - Eeataa Vcestiiie, llctel-Dicu - Héçlarations de 
décès du ltr janvier. — Ma.u Uulbtraet, 1 au. rue l'Epsnle, 
1er cour Lampe, li. - Eléonure Uubata, a jour» rue du Tilleul 
*71. Léouie Utuée, 1 an, rue d»; N^pic», cour Pouctiaia. — 
(ierrnaine f.'ebruyr.e, 4 mois, rue Cicéi-ou.3.   -   Léonie Vanende, 
1 an, rue d'Alma, fort Frasez, t. - L-5/n Vleynunckx, 1 mois, 
rue de là Barbe d'Or, 2. Du g. Elise Ltl'ebvre. 4 ans. rue 
Dtlrzenne, t. — Léonard Aelbrecht, 1 an, rue de i'Bpeula, Se 
cour Lauipe, 6. Emile lieilin, B2 aus. tissernr.d, rue da Ma- 
Oampagne, cour l'ottier, i. - Victor Lolivi^r. 1 an, rue du 
Urandeloir, 2o cour Piat-Agache, il. — Ado!p;.ioe Ladsous, 3 
mois, rue Fuiton, cour Saint-Jean, 4. — E..g..'ue Houibaut, x 
ans, rue de Lil e, 1SI. — Jean-Baptiste Bouilace, OU ans. jour- 
nalier, HOtel-JJieu. — Jean Dejaegore, 47 ans, tisserand, liotel 
Dieu. 

TOCSCOI.VG. — Déclaration* de naittunce* du 1er >an 
xi;r. Blanche Casier, rue d-> la Crcix ltouga. — Julia Van- 
deiligne, au Chopet. Arthur Bray», rue de o'aud. tleorges 
N'atsse.^. rue Uasquelier. — Léon Dcîtocibe, rue des Carlierj. 
Du 2. - Cl.arles Ci.vc-lier, rue de l'Amidoiintrio. - Clémence 
lobarghc, rue du Calvaire, — Aline Tiberghien, rue Pré de la 
Bailli. — Maurice We quin, rue de- Poutrains. — Déclarations 
de décès du ter janvier. - Maris Melchier, il» ans, sans pro 
Cession, rue de la Croix-Blanche. - Z>i« ï. — Blanche Vanaun- 
driesecbe, 'ù ans 9 mois, rue duTilIeul. - Jean-Baptiste   Borth. 
2 mois, rue Delhaye. — Eloi La Rose, 1 an a mois, aln 
Croix itouae. — Jeun-Bapliite Kaockaeit, 3-t ans 4 si is. tisse- 
rand, rue Fin de la Guérie. - Aubin Uouoié, 04 ans 10 mais, 
rentier, .ue de la Cloche. EmestineShsrj.eieei, io ans 8 mois 
rue de de la Latte. Albert, Delann y. 2 ans 7 mois, rue des 
Champs. — Louis Biuet, 81 ans 1 mois, retraité des douanes, 
rue Winoc-Cheqnel.      Marie Uelhonte, 3 jours, rue de la Croix 
- Esther Koenig, 2 mois, rue de la BlKiuhe-Porte. 

CYSOIiVQ   —    Déclarations   de  naissances   du    13   au   3à 
décembre. — Auguste Roaselie. — Achille Delmolte. — Ueuri 
Coi'.ivaiu. — César Balleingbien. — Louis Dhelice. — Catlie- 
Castru. - Oscar Masseloi. DécUraléons de décis du 13 au 
31 décembre. ■■ Virginie Dengn-mond, 72 ans. — Charlotte 
aainqueutiu, 55 au*. — Mariage. - Jules Padou, ouvrier tan- 
neur, et Eugénie Dibersée,  ménagère, de Péronne. 

CONVOIE FUNEBRES à OBITS 
Un Obit solennel anniversaire sera célébré eu l'église Saint- 

Sépulcre, a P.oubaix, le lu di b janvier 1881, S 10 heures, 
ûour le repos de l'aine de Mons eur Louis-Antoine GilULOIS, 
épo x de Damo Octwie BEACSI'*, déride K Kent six. îr 4 jan- 
vier 1M0, dans ea R3» année, administré des Sacrements dr 
notre mère la Sainte-Eglise — Les personnes qui, par oubli 
n auraient pas reçu de iettro de t'&iré->.art, sont priées do fin- 
sidérer le présent avis comme en tenant lies. 

tin Obit Solennel du mois sera célébré en l'église de L-.ers, 
le lnndi 5 iHnvier 1881, t 10 Heures, pcoi 1 ■ icpcs de l'uiue c« 
Monsieur Henri-Désiré !• ALEMBIFR, maire de Leers pondant 
12 an-, présid nt de la société de inui.iu.ae et des oncen» mi- 
lita res, membre du Cornue rgricole, président du Bureau de 
b ei,lV.is.ince membre de la Confrérie dn - a;n* Stcremei t tt d« 
Cons il da Fabrique, décédé à Lecrs, le 27 i ovembre 18&J. dans 
s* 7C* année, auluinistré d s Sacrements de notre mère la Ste- 
Egliss. — Les personnes qui, par oubli u'auraienii pas reçu de 
leitxo de (aire-pan, sont prioe3 de ooneidérer le présent avis. 
comme en tenant lieu. 

Un Obit solennel anniversaire sera j&Ubxi en l'église Saint- 
Martin, & Roubaix, le mardi e, janvier i te-1, a 10 heures, uonr 
■ K repos di s am.s: do MonsLur H cl.ard-Carios CLIQUET, 
décédé à Roubaix, le 8 janvier 1890, dans sa 7l« année, et de 
Ua ne Juli-Nathalie FLORIN, ton épouse drcéJée à Roubaix. 
le 3 janvier 18i0, dans sa soixanti.me «nuée, administrés de- 
Sacremeuts de notre mère la Sain e-Eglise. — Les personnes 
qui, par oubli, a auraient pas reçu de lunu-e de faire-part, sont 
priées   de   considérer le présent avis cjarci en tenant lieu. 

Faits divers 
Trois enfants asphyxiés. — Un terribla malheur, 

dû à i'imprud-'iiee, vient eU jeter l'éniL.i dans la com- 
mune de Ponthoile, pi es d'Amiens. 

Vers six heures du soir, rn l'absence de son mari et 
de l'atné de ses enfants, qui était nt ailes chez M. Patoux, 
demeuaut dans la commune de Po:>th.>ile, la nommée 
Augustine Pelletier, femme Auguste Patoux, manou 
vrière, avait couché ses trois enfants, les nommés Au 
gust.3, âgé de cinq ans. Mari i. a^ée du quatre ans, el 
Blanche.' ùgée de trois ans, chacun dans leur lit dans la 
même pièce. 

La mère, par ces froids rigoureux, avait chauffa les 
lits avec une basginoir en cuivre dans laquelle elle avait 
mis des cendres de tourbes allumées. Api es avoir couchv 
ses enfants dans cette chambre, et un quatrième dau.- 
une chambra voisine, la femme Patoux s'ubsenta environ 
une demi heure, après s'être assurée que to.-.s les enfants 
étaient endormis. Eile était descendue pour coudre, 
n'ayant pas de lumière chez elle. 

Vers at pt heures et dpm>-, sop fils fcîné rentrait avec 
le (ère et s'aperc vait que le feu était à la maison. Oi, 
pénétra dans la chambre où étaient couchés les troi» 
petits enfants, ils ne donnaient plus signe de via : il> 
avaient été asphyxiés par la fwtïiée. Ce ne fut quV 
grand'peine q;ie l'on put sanver V nfant couché dans 1» 
chambre voisine. 

Oa juge du désespoir des parents. Ou suppose qu'une 
étincelle de la bassinoire, qui était percés de trous, s 
communiqué le feu aux lits et a cuise ce terrible mal 
heur, 't'ous'les so'.ns du Hiéde«»:n ont été inutiles. 

Ohé, les chauves! » Singulière annotes dans ui, 
journal anglais : 

« On demande huit chanvos pous s'asseoir au troisiè- 
« me rang dt s fauteuils d'orchestre, au Drury Lane,  h 
• soir de >a premiéfe représentation do  a pantomimede 
• N Sl.s 

Pourquoi faire, vous direz-vous ? L'explication Be 
manque p»s d'une certaine gaieté. Chacun de ces huit 
sp. dateurs aura une lettre en grosse capitale, p- inte en 
noir au-dessus de loeriput. L'eiisembîe de ces lettres 
formera un met, êtes mot sera... une annoncé commer- 
ciale. 

Chacun de ces • lettrés » aura pour sa peine, outre le 
fauteuil pre mis, une guinée et un habillement de soirée) 

On entei ri»it à Tuliins, raconte La Croix de r Isère, 
un brave enfant d'environ seize ans. 

La lumille chrétienne avait invité à assister à l'enter- 
rement tous les élè ves des écoles de garçons, coneréaa- 
nistes et laïques. Or, arrivés à l'église, MM. les institu- 
teurs font arrêter les colonnes de leurs élèves et les obli- 
gent à stationner, pendant la cérémonie religieuse, & la 

Sorte, comme de petits paï ns, ou comme de vulgaires 
éputés en rupture de catéchisme. 
Officier assassin. — A U!m, nn soldat wurtembur- 

geoisi. muni d'une permission de 48 heures, était revenu 
dans la caserne du Quartier-Neuf chercher nn objet 
quelconque. En sortant, il fut hélé par l'officier du 
corps de garde. Ce soldat, craignant d'être consigné, se 
mit à courir   tans écouter^ l'ordre   d'arrêter.   Ce   que 

produit son effet. Rothschild était guéri. En partant, il 
a demande à son sauveur ce qu'il devait pour ses hono 
raires. 

Mai* laeuré traite gratuitement; il n'a rien vonlu se 
cepter pour lui-même Seulement il a fait comprendre 
ai richissime baron qn'il pourrait faire quelque chose 
pour la pauvre commune de Wcarisshoffyn. On désire- 
rait un tramway dort profiteraient en môme temps les 
•n'mbrablesmaladpsqui viennent trouver le curé. Un 

journal prétend que le  financier aurait  été touché jns- 
jii aux turinsa. Dans un élan d'i lôsistib'o géntrosité, 

il a pris sa bourse et il aurait donné    60 francs an 
curé.... 

ï* 5?toe d'Angleterre correcteur. — Les correc- 
teurs d imprimerie ue se doutent guère qu'ils out une 
royale concurrente. Il parait que la reine Victoria relit 
soigneusement toutes les épreuves des uouvetles de la 
Cour avant qu'elles soient livrées à l'impregHion, et il 
lui arrive souvent de signaler une erreur de rédaction 
ou une coquiild. 

De Russie à Paris en 36 jours. — On a des nou- 
velles de M. Alexandre do VVimer l'olflcier de cosaque*, 
qui fait, à pied, le vovagn de Russie en France Sa lettre 
est datée de Dresie ou il est arrivé après avoir fait 480 
kilomètres en 10 jours. 

Ce trajet a été fort pénible à cause du grand froid qui 
dépassait souvent 2C«. à cause aiu>si du verglas.qui l'em- 
pôchait de marcher av< c assurance, et d'un vent contrai- 
re Hs^vZ violeut. Sans tous ces ennuis, il aurait fait, dit- 
il, au moins 12 kilomètres de plus par jour. La nuit 
commençant de très bonne heure dans ces parages, M.de 
Winter s'est égaré deux fois dans sa route : il a fui 
itiulilemeEt 28 kilomètres. 

Lo courageux voyageur va ea reposer pendant troi.» 
jours à Dresde, car ses jambes ont un peu souffert du 
froid. En tout cas, il est sûr, dès A présent d ace mplir 
son voyage d- Km sie à Paris en 80 jours (repos inclus) 
et non en 60 jours ain*i qu'ii en avait fait le pari. I; 
vient de télégraphier dans ce sons L S.iint-Péterbourg. 
ee déclaiant p-èt H t°nir à ce sujet, telle gageure qu- 
l'on veuira. 

I' se propose de faire à Paris plusieurs conférences 
«sur son intéressant voyage.au cours duquel il a pu 
étudier do prés les uioeurs du bis périple allemand. I 
pense ô:ro a Wiirsbourg le 31 décembre et ie iô jauvit! 
1 P.;ris. 

M. dj Winter regignora s>oa j.o-.te à Blogotte»trh*D»k 
(.'apitatcjdu district de i'Am >>iv ori->r»t 1 en Sb-rie) par 
mur.-Il «'embarquera à Murât i! le et se propo.-e do tia- 
>-erser A pied toute la Sibérie. 

DEMANGEZ  PARTOUT   LE 

iiLii nwm 
Préparé par FEB.ÎU LLiE lînc 

Croix,   prèr»  il<.uhnfi. 

^«ve«   es'quis   réunissant   toute* l 
« '-rsfitiirr.t Lf meilleur des tovnn* 

^id'itis   qu- 
4rt,-„»._o33:3 

KlSTUiKE AU  iOUF S  r JOU 

Etrennes. — Un commerçant malheureux, qni avait 
reçu durant l'année écoulée assez de papier timbré pour 
'-n tapisser son magasin, reçoit la visite d'un petit jeune 
homme qui, sans lé moindre en barras, lui souhaite une 
bonne année et deman le un petit cadeau. 

— Mais à quel titrt ? lui demande le commerçant. 
— J'appartiens, fait l'autre, à l'étude dn M* X..., 

huissier; c'est moi qui vous apporte tous vos p-pier? 
timbrés. 

PENSÉES DIVERSES 
C'est un mauvais système que cel.ii.de vouloir se 

grandir en montant sûr son prochain ; le piédestal est 
mouvant, en y reste rartnitn-. u'apl mb; et ail convient 
à l'un des ioteure. malgré iui, de secouer sa charge, la 
tstilbute ne EC fait vas attendre : cm te trouve à terre 
pas plus grand que nature, muissouvent meurtrie! tou 
jours deçu. 

Le provisoire nous inquiète, comme 
éternels. 

si nous étions 

Etonner n'est pas synonyme d'éblouir. 
EV.UKLIXIï RAYMOND. 

TilKATRKOE BOUBA1X (situe lues Kicharc-Lenoir et Arohi- 
mède). — Direction : Mme Vve G. Dcecbamps. — Bnreauî 
4 5 b. 1T2. BMMM à 6 h. Oin- — Dimanche 4 janvier 1801.— 
Spectacle excettionne]. Deux tfrards nièce* î irereprée ntation 
de : STELLA Ô0LESFOH; EHEStESDUMONTl.l-SGEANTb, 
jrranii drame en 0 acte.-; par M. A. Buurfreois. — Se re.i.résenta- 
tion du g an<* succès ! ! ! ALI-BABA OU LES QUABANTE 
VOLEURK, opÀra-coniiqne féerie, pièce à grar.d spcciacle, en 3 
actes et 8 tntlanu, de MM. A. Venlo et W. Buenacli. musi- 
que de M. Ch. Lecoeq. **- Orire du spectacle : 1. Stella ; 2. 
Ali-Baba   — Prix des places ordinaire. 

Roubaix, 
dent 

Le CRÉDIT LYONNAIS, Agence 
pa:e tous les coupons français   tt   étrai p>rs  dont   ic 
j.rlx est o'nïjiell-meni. eonua. 

ORDRES DE BOURSE 
-le CSÉÛT  LÏOHSAB, Agence  de Itoubaix, 

■«e   charge do l'achat et de la ve   te rfe t 'res, SAèVS 
.\UTRK COURTAGE po< r 'a Lotir-e <'e   Pa 
ri*, que e^iu- d^ s Agents de change; et p-tir    !. s  or- 
dres k l'eiranfirer m .yenui-at   unef. iblo  eommi-son. 
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Gènes était alors gouvernée par le célèbre .Rnvr.-il Ati- 
Iré Uoria. prince de Meiii, qui l'iiviiit at ruche ù la do- 
niinaiion frarçiise, et Tenait dVn fiirp rrca .Miitre i'in- 
dèpendanee par ie traite conclu le 18 *« pUmùrr 1511 
entre (Charles Quint et Franc lis 1er A Crespy-cn VaU»is 
Si la vénérable vieillesse du libérateur de la p trie.d.gA 
octegénaira. était entourée d' i éiasatice et d^ respect. 
la noblesse génoise ne la voyait pas stuis ii quiétude 
préparer sa Muxesfion a son neveu QiunnettUio, arro- 
gant et vicieux. 

Au premier rang da cette noblesse se plaça la fumill. 
Fiasco, l'une d»s plus illustres de l'Italie, qni avait 
fourni des dogM » la RApubiiq-ie, et à l'Kglise Ttcaivii 
uaux et plus de 40;3 archevèqucK ou èvêiues. EHe étii 
alors représentée par quatre frères dont l)jna avaii 
r-té le tuteur, et dont rainé, J»an-LouU. était àrfé d» 
vingt cinq ans C'est lui qui f..t lecbrf de la cons 
piration destinée & renverser les D->ria et a rappeler les 
b'rur.çnis. 

Il liabit?.it un palnis situé sur une hauteur, à l'écart 
de la ville, il y lil entrer peu à peu des vansaux à lui 
des toi iûi~i étrangers, endormant dans une sécurité dan- 
gere se le vieux Ooria et Giannettino lui-:néme dont, le 
2 janvier, il caressait encore tendrement les enfants, et 
ia nuit venue, il assaillit tout à co 'p la porte qui don 
naît entrée dans le port, et l'envahit avec les conjurés 
en pouf sant des cris de révolte. Ln surprise réussit; 
au bruit du tumulto, des serviteurs fidèles n'eurent que 
le temps d'emporter le vieux Doria, i risque nu, par un 
froid t< rrible, à travers la campagne, et Gianm ttino, 
qui accourait sur les lieux, tomba a«x mains d'un< 
troupe conduite par l'un des Fiescbi et fut à l'i stant 
massacré. 

La victe.ire des conjarés semb'ait assurée -orsqu'un 
incideut presque ridicule vint la leur enlever; pendant 
qua ses complices couraient s'emparer do la ville, le 
premier eoin de Jean Louis était de ^'emparer des ga 
'ère*, amarrées l'une contre l'autre dans le port ; nn- 
p anche servait de pont entra la première d'entre elles 
t lu terre, elle était mal sffermie, elle tourne sous son 

pied et il tomba tout anse dans la vas» oh il périt 
sans qu'au milieu da l'obscurité ses compagnons Se' 
fussent même aperçus de sa chuta. S >n abseï ce inex 
pliqnée. au moment où il était le plus nécessaire, jeta 
ie trouble parmi les conjurés privés de direction, rendit 
la courage i leurs adversaires, et ils n'eurent bientôt 
d'autre ressource que dj capituler sou* promisse d'im- 
punité. 

André Doria rer.tt a dans la ville, mais ne ratifia pas 
la promesse, «t sa vengeance fut implacable : bannisse- 
ment, confiscations, exécutions frappèrent k-s conjurés, 
le palais des Frescbi fut rasé, le corps de Jean-Louis 
retrouvé dans la vase fat rejeta à la mer, un du ses frè- 
res périt par la main du bourreau; un autre, ressaisi 
huit ans après, fut cousu dans un sac et jeté vivant à 
l'eau, le quatrième seul put se réfngjtff en France, où 
son dernier descendant mo irut en 1708. sans postérité. 
Qaant à André Doria, il conserva le pouvoir ju-q t'au 25 
novembre lo60. jour où il mourut, &g-i de quatra-vingt- 
quaterze ans. 

Las Sastrites. Gastralgie», Dyspepsies, 
Douleurs et Crampes d'Estomac 

IMI KJLSIC&MMUT »U*BUMM FA.B L« 

Sirop Laroze 
D'ÉCORCES D'ORANGES AMÈNES     i 

ïA5iS, Kaon }.-P. LiacïE, }. rat 6t» Lleu-St-rial j 
tt itnt taxft /« t— in FharmtcJm. 

255'c'0 

o-HITI* ■ XnlIC rendue sans médecine, 
OAIM IL A I UUO sans purge et sans frais, 
par la délicieuse farine de Santé la 

REVALESCIÈRE 
Da B1RBY, de Londres 

Guérissant les constipations habituelles les plus re- 
belles, dvspepsies, gastrites, gastralgies., phtisie, 
dyssentene, glaires, flatus, aigreurs, acidités, pituites, 
phlegracs, nausées, renvois, vomissements, (même en 
grossesses), diarrhée, coliques, toux, asthme, catar- 
rhe, influenza, grippe, oppression, langueurs, con- 
gestion, névralgie,} laryngito, névrose, dartres, érup- 
tions, insomnies, faiblesse, épuisement, paralysie, 
anémie, chlorose, rhumatisme, goutte, tous désor- 
dres de la poitrine, gorge, haleine, voix, des bronches, 
vessie, foie, reins, intestins, muqueuse, cerveau et 
sang. 

E le est également lo meilleur aliment pour élever 
les enfants dès leur nairsance, étant bien pré'érable 
au lait et k l'huile de foie de morue. 

Witry-lès-Reims (Marne), le 22 octobre 1890. 
Je fait personnellement usage delà Revalescière, 

et la prescris à mes malades particulièrement dans 
les affections du tube digestif, et dans tous les cas où 
il y a intérêt à soutenir et à ramasser les forces des 
mâ'ades; j'en ai toujours obtenu les meilleurs résul- 
tats. Dr L. R.A.VAUD. 

M. le Dr Elmslie écrit : Votre Revalescière vaut son 
pesant d'or. 

Le Dr Vermeulen, d'Anvers, écrit, le 16octobre 1888: 
« J'ai presciit avec le plus grand succès et à plusieurs 
reprisee,votre Revalescière. En ce moment encore, je 
traite  un enfant qui   ne devra la vie qu'à eUe. » 

Cette, 2 janvier 1890. Votre Revalescière m'a em- 
pêché de mourir depuis dix-huit mois ; c'est la seule 
'hose que je puisse d gérer. — H. GAFFINO, Curé 
doyen de Cette (Hérault). 

Quatre fois plus nourrissante que la viande, sans 
jamais échauffer, elle économise encore 50 fois son 
prix e-n médecines et répare les constitutions les plus 
epuûèe par lâge, le travail ou les excès quelconques. 
En boîtes : 1/4 kil., 2 fr. 25; 1/2 kil., 4 fr.; 1 kil., 
7 fr.;2kil. 1/2, 10 fr.; 6 kil., 36 fr.; => it environ20 c. 
ie repas. 45ar.fi de succès ; 100,000 cures annuelles. 
Aussi i.A RKVAI.KSCIèRE CHOCOLATéE. Elle rend appé- 
tit, bonne digestion et sommeil rafraîchissant aux 
personnes les plus agitées. En boîtes de 2 fr. 25, 
4 fr. et 7 fr. Envoi franco contre mandat-poste. En 
vente partout chez les bcuis pharmaciens et épiciers. 
Du BAKKY et Co (limited), 8, rue Castigliune,  à Paris. 

Dépôt s Rojuaixchez: MM. Mcrelle-Bourgeots, épà- 
cier; Desfontaites, épieier; Chemiûade, épicier. 24S53 

A,  B O U T R Y, ENTREP 
:Mï. rue île l'F.sporanee 

ROUBAIX' 

TRAVAUX PUBLICS & PARTICCIMS 

PAYAGES Satles l Graviers 
VOIES     FERMÉES 

NIVELLEMENT à TERRASSEMENT 

COUVERTURE 
Zinguerie & Plomberie 

MILLET}! ilûUSiPiia 
ET COMMERCIAL. 

La   proJucifoa   des    laines    de    la    PlaUt 
et d'Australie oa   ISirO. 4SS9 et 1S8S 

La Droduenaa des l\ nés ds Buenos-Avres a été, 
«u 189'.», de 205.000 baUes contre 343,000'en 1889 et 
302,C00 en 1888; celle des laines de Montevideo, de 
52 000 balles contre 78,000 et 72.000; ensemble pour 
les laines dola Plata: 317,000balles en 1890, 421,000 
en 1889 «t 374,000 en 1888. 

L'Australie a donné 1.411,000 baHes en 1890, 
1,385 000 t0n 1889 et 1315.000 en 1883,- le Cap, 
•288.000 baHes en 1890, 310,000 et 1889 et 259,000 eu 
1888. 

Le to'al des produits de ces provenances est dona 
le 2,Oi6.C0O belles en 1S90, 2,116,000 en 1889 et 
1.978,000 en 1888. Donc 1890 qui perdait 100,000 
ballets sur 18s9, était en avance de 38,000 balles tui" 
18*8. 

Laines 
Buenos-Ayres 

c*e l'or  est à 321   ./. 
, 31 décembre, 
piastres   papier 

CHOSES  ET  AUTRES 
Une jeune Anglaise tlne en compagnie de son profes- 

seur de français. Après avoir bu un verre de Cham- 
pagne : 

— Aoh .' dit e'.le, c'est un nectar 1 
— Quand il s'agit de liquide, reprend le professeur, on 

dit : un hectolitre t 

OCCASION    UNIQUE 

k S FRANCS E»0 LK Lira 

EAU-DE-VIE  DE VIN 
L   fi 

SUPERFINE 
FRANC    HO    LE UTRB 

rvi L  AQ   A    QUALITE EXTRA 
A     fi     FRANC   GO    LA   BCGTKILLS 

Chez Mm« Alfred Messtaen. 75, rue de l'Oœmelet, 
à quelques mètres de la rue Pellart, Roub&ii. 

Cartes de visites à I*i minute. — Impri- 
merie du Journal de Roubaix offre, à ua prix excep- 
tionnel, aux lecteurs du journal, une jolie boîte 
contenant 100 cartes et 100 enveloppes. 

(Voir à la Je page.) 
Cartes de visites a la minute : SB fs*. le c« nt 

AVIS AUX. SOCIÉTÉS — LOB sociétés qu 
ronflant l'impression de leurs, affiches, lùrcula i*es et 
règlements A la maison Ai/red Reboux, rue Neuve, 
17, ont droit à l'insorfoa çratnte daxs ><• d«n> 
édit'.e n>= dn  'curnai <ie Hour-ai*. 

Le  cours 
monnaie. 

Anvers, 3 j anvier. 
En disponible, il a été traité balles 17 Plata et . b. 

Australie. 

Anvers, 31 décembre. 

(Acis mensuel de if. J. J. Melges) 

Durant le mois écoulé il s'est traité 1122 balles 
laiae de la Plata, en majeure partie de l'ancienne 
tonte, à des prix sans changements notables sur 
ceux rayés pendant le mois de novembre. 

Las arrivages «a nouvelle tonte, depuis le Jeb.it de 
la campagne, s'élèvent à 4024 b. 

Les parties examinées jusqu'à ce jour, donnent 
une opinion favorable dn nouveau produit. 

Les Buenos-Ayres sont généralement de bonne 
finesse, mèches longues, d'un suint see, mais un peu 
chargées de terre et quelques parties chardonneuses; 
celles du Nord sont un peu courtes de mèche et plus 
chardonneuses. 

Les Montevideo sont de bonne nature, fines, suint 
léger et peu de chardons. 

Vente publique. A la réunion des importateurs 
tenue hier, l'ouverture des prochaines enchères a été 
fixée au 20 janvier prochain; les quantités à exposer 
seront déclarées le 9 du même mois et Tordre de 
vou.e sera publié le 12 janvier. 

VENTES PUBLIQUES DE LAINES 
Les ventes publiques du Tourccing-Roubaix sont 

fixées aux 20, 21, 72 et 23 janvier prochain. 
La deuxième vente aura lieu le mercredi, 21 janvier, 

par le courtier M. Henri Grau. 
Le catalogue spécifiera les lots de Housses qui se- 

ront offerts au taux de conditionnement de 10 OIQ. 

MARCHES   A   TERME 
Cours da 3 Januier 1891 

LÂNËS  P£iG3ÊES 

MOIS 

da 

LIVRAISON 

aouivu.T'ttjacHVbj 

Peignés de La Plata et do l'Uruguay 

BF 

CoU 
)r«oéd 

Cote 
lUjOli 

TYPE I 
«Ut. t UlUtlE 

<3oU 
>récé»i 

Oots 
dlljoui 

TYPE 2 
WlUTâ   «atlNTt 

Cote 
prëoéd 

Cote 
• iujou 

Peijjnés d'Australie 

TYPE A 
MU. à cuat 

Cote 
préoé.l 

tk>ta 
lujuu 

TYPE a 
L I. i T31IE 

Cote 
a réec. 

Cote 
iujou 

TYPEC 
i SK. HiUI 

Cote 
jréoAti 

Coi* 
iujou 

TYPE A 8 
«ti. r* Tfjrrai 

Cota      Cote 
precéuldujour 

AKTERS (par télégraphe) 

Peignés   Buenos-Ayres 

Belge T 

Cote     Cota 
précéd Idujour 

Allemands B 

Cote      Cote 
precod dujour 

Allemands M 

Cote 
précëti 

Cota 
iujour 

Janvier" 
Tévrcr... 
Mars..... 
Avril..... 
Mai.  
Juin,.... 
Juil'el... . 
Aoftt. ... 
Septembre 
Oc.ob.j.. 
Novembre 
Décembre 

ï.3'1 
3.323 
».31 

- J» .   1 * ' • 

• ••••< 

'vt 

ii) 
4-) 

5.1) 

5.\7 
5.-W 
â.oi.1 
S MO 
o.S'i 
5.M> 
3.62 
S SO 
a. G') 
> $0 

5 GO 

f>5 

Ci:-, 

.60 

39 
3ù 
30 

-» 90 
3. Su 
3.90 
i.90 
i.Jj 

i -'J 
évfitf 

30 

P.) 

S.37i> 
5.43 

5.H1 
5.10 

».-l7o 
5.4u 

4io 
4»?> 
4à 
45 
45 
43 
43 

% i.» 
5.40 
5.415 
5.4-ï 
a.4to 
SAi:, 
■i. 425 
.ï.42» 
3.4^3 

.4o 
S 50 
•5.50 

LAINES PEIGNÉES 

L'officier a été mis aux arrêts de rigueur et le fac- 
tionnaire, un Bavarois, a été mis en prison préventive. 

Francs maçons Italiens et allemande. — Une 
d» légation des ipgrs maçonnique* t(lleniande« vient 
d'arriver à Rome/ "elle a pour mission de se concerter 
avec le Grand Orient d'Italie ■ sur les mesures à prendre 
pour empêcher le retour des jésuites en Allemagne. » 

Les générosités de Nathaniel Rothschild. — Il 
a dans un pet.it village de la Bavière un  enré qni   fa 
des miracles, des  mirapîes   naturels Je veux dire.  Ce 

il 
curé qui se nomme Kneipp est devenu tout à coup "uns 
célébrité médicale. Jl a publié récemment un petit volu- 
me intitulé : Ma cure d'eau et ce volume s'est déjà 
vendu à 100.000 exemplaires et va être traduit dans 
toutes les langues, (haque année des milliers de mala- 
des abandonues par le médecin vont demander la santé 
au curé Ktitippat la plupart pott gtiérisau bout do quel- 
qufcS jnurs. ~ 

M.lebarcn Nathaniel Rothschild de Visnne est allé 
ches le curé médecin comme" tant d*autn=^. Il a passé 
iduMeurs e< uu.iiics dans cette pauvre paroisse de W«- 
rin.- hoffen n cevant les soins assidus du   curé. La cure a 

• - 

MOIS 

de 

LI VRAISON 

LEIPZIG 
(par voie télégraphique) 

REIMS 
(par voie télégraphique) 

TYPE B 
Buenos-Ayres 
B  d'Anvers 

Cote 
précéd 

Cote 
dujour 
■AkCU 

TYPE  C 
Buenos-Ayres 
U d'Anvers 

S Peignés de la Plata et de l'Urayaay 

TYPE   I 
iQusJ.   fabriciut- 

Cote 
précéd 
«l.KCl> 

ICote 
dujour 
■ABCKH 

Cote 
précéd 

Cota 
du j ou 

TYPE  2 
Quai, oouranu 

Cota 
jrécôd 

Cote 
dujour 

TYPE SUPRA 
irréductible 

Cote 
orécéd 

Cota 
dujaur 

Peiaraéa d'Australie 
TYPE   A 

Quai, courante 
A chaise 

Cote 
précéd 

CoU 
dujour 

I.YHt 
. b. t 

à trame 

Cote 
précéd 

Cote 
dujour 

TYPE   C 
Quai, second" 

A trame 

CoU 
précéd 

CoU 
dujour 

LAINES BRUTES 

LE HAVRE 
par télégraphe] 

B.-Ayres 
Prima b. cour. 

38 0/0 

ANVERS 
»r   télégrapn. 

B.-Ayres 
Prima courant. 

34 0/0 

CoU 
précéd 

CoU 
dujour 

Cote 
préeed I 

Cotb 
dujoui 

Janvier..... 
Février  
Mars....... 
Avril  
Mai..  . •... 
Juin  
Juillet  
Août  
Septembre. 

cu,b-w .... 
NovemL K» . . 
Décembre.. 

14.as 4.35 * • • e « • • • • • » . • .   
i-375 4.375 . . e e  .       . B    •    •    -    * 

k.37o 4.375 ■ • - .   a  . e • • . • 
\ 375 4.40 . • ..... ....   
i.»^> i.40 a • . m •   a   »   •  • • ••>■> ... * 
4 37-> 4 40 m ••      ■ ■ •  .  e  ■ . • • . • 
i 375 4 \0 a   •   . •       ■ ..... 
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65 
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5.80 
3.75 
5.75 
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1.53 
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1.&9Ô 
1.G0 
l 60Ô 
1.01 
1.61. 
1.62 
t.«s 
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